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étudiant au Séminaire jusqu'à l'an dernier, et
dont la vertu nous a vivement édifié. A peine
agé de 16 ans, le frère de choeur Benjamin por-
te l'habit blane, costume de ceux qui aspirent à
la prêtrise, et semble tout à fait heureux de son
s)rt.Il nous a longuement parlé du bonheur qu'il
goûte au monastère de'la Trappe où il se félici-
te d'être entré."

ST-..........................,23 OCT. 1893

Mon cher Orsssu-Moucas,
Depuis quatre jours que tu m'es arrivé, j'ai

lu presque tout Béwrd et le petit Lrouoe ;
j'ai consulté tous mes voisins, et puis le docteur,
le maître d'école et la maîtresse de poste : je
n'ai pu savoir qu'est-ce que ce peut bien être qu'un
PAS-DE-otANTS, dont tu nous parlais le 14 de

ce mois. Quant au merveilleux PORTIQUE, on
voit assez, à te lire, ce que c'est. Mais le Pas-
de-géants ?.. ...... Ici, nous avons tous jeté notre
langue aux chiens (qui ne pouvaient en croire

leurs yeux). Enfin, donne-nous donc le mot de
l'énigme.........

UN ANCIEN.

RÉP.-De grlee,l'Â»cien, ne nous parlez plus
de ces vieilleries démodées que sont BInorsîd et
Leousse. Faites usage,comme nous, du Nouveau
diet;ioaîuiire uiiver4el illnutré de Guérin et Do-
vier-Lapierre, et voustrouverez, à la page 385,
des gravures qui vous diront ce que c'est qu'un
Portique et un Pas-de-géants. En attendant que
ce dictionnaire soit en vente à la "grocerie"'
de votre village, sachez que le Pas-de-géants est
tout simplement ce qu'on nommait autrefois un
tournutquet. Y êtes-vous ?

UN JRUNE.

Nos remerciements à M. G. Beaulicu, étu-
diant en droit de Montréal, pour la jolie poé-
sie qu'il nous a envoyée pour ce numéro. M.
Beaulieu est déjà bien connu dans notre petit
monde littéraire ; son talent est plein de pro-
mnesses--qu il tiendra sans doute.

Une revue de France a reproduit, il n'y a pas
longtemps, l'étude intitulée : Pauvres chenilles /1
que M. l'abbé Huard, Vice-Supérieur avait pu-
bliée, il y a plusieurs mois, dans la Kermitesie.

Jeudi de cette semaine, les compagnons de
classe de notre regretté confrère Eriest H arper,
déédé pendant les vacances, ont fait chanter
à la Chapelle du Séminaire une messe solennel-
le de Reetn iew pour le repos de son âme.

PREMIÈRES IMPRESSIONS DE
VOYAGE

(Suite)
A la communion, le spectacle de-

vienlt plus éolu1)Vaut. tLous ces pé- '
er4ins, dévoués serviteurs de la plus
noble des causes, se drigenît lente-
])lent et( dans le pluîs pîrofnd re-
cueillement ve's la sainte table, et d
lorsqu'ils possèdenît le Dieu qu'ils F
adorent, ils regagnenl leurs places.
plus lentement encore, la tête pieu-
s3alit baise, les mains jointes s1ur
la poitri: e. En ce muoment la pré-
s meCe réelle .em lit le saint lieu.
)ans la persoine (le qulelqîues-.îIîs

de ses enfim.ts, la France est ros-
ternée au pied ldes autels, tt c'est le v

le vain éclat des grandeurs humîai-
nes, et je tr'ouîvepluîs de bonheur à
enîtendre les discours sans prétention
iune piété sincère que les phrases
creuses los beaux diseurs.

Coeur de Jéstus (lui implore le par-
dot de la grande coupable en fa-
veur des quelques justes qu'elle
renferme encore dans son sein.

La messe est suivie d'une cha-
leureuse allocution, et la cérémontie
se termine par la consécration so-
lennelle au Sacré-Cour.

Je m'en retournai plus confiant
dans l'avenir. Surestnm corda, En
haut les cSurs, avec les saintes aspi-
rations. Le mal est dans la plaine,
mais sur les hauteurs est la France
repentante. Hier, c'était le deuil des
sentiients patriotiques et religieux
à la vue de la profanation du di-
manche, et la France paraissait en-
sevelie dans le linceul de ses vices
et de ses imlqpiétés ; auîjourd'huîi, un
horizoninoiîts sombre s'ouvre à
Ies espéranîces ; je la vois qui com-
luence à secouer ses langes de mort
et cherche à sortir du tombeau où
ses ennemis, ou plutôt ses propres
enfants, veulent l'ensevelir avi csa
foi et ses mSurs. Ne désespérons
las ; car, à làôté de la France qui

blasphème, il y a la France qui ré-
pare et qut prie.

La France n'est pas une nation
conie une autre ; elle est colnme
le cœur des peuples civilisés ; ses
palpitations se font sentir partout
et répandent dans le monde des
gerines de vie ou de mort. Ses prin-
cipes de 93 ont bouleversé, le con-
tinent etîlopéen ; son esprit, redeve-
nu chrétien, fera de nouveau cilcu-
ler la sève du christianisme dans les
veilles de lhumanité, et lon pour-
l'a encore proclamer avec un noble
orgueil gesta Dei per Friancos.

La colline de Mo, tmnartre prête ses
assises de pierre pour soutenir, 6
piuîs de trois cents pieds apj-dessus '
de la Seine, la basilique du Sacre- 7
Lur, a l'endroit iéle où, suivant
la traditioni, furent martyisés saint 8
I enys, premier évêque de Paris, et 6
ses compagnons, d'où le nom .de
,mos martyrum. L'église duV o11
National n'est pas encore comnplète-
nentt ter'unée. Conuneîw les mnoînu-
ments que le siècles lègnîent aux
sièles, elle s'élève lentement ; nais
Conn1111e eux, elle défiera les injures
du temps. Les fonds nécessaires C
pour sa construction sont fouîrnîis
par des quêtes et des souscrip)tions L
volontaires dont le montant s'élève
Iéjà à 25 muillionîsd., france s. Ai
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CoMPAGNI, D'ASSURANCE D'AN'
GLETERIIE

CAîPITA L,: $10,000,000
VERSEl4MENTS - $42,000,000

Surplus de l'actif : le plus consi-
déraib de toutes les Cies d'Assu-
rance contre le feu.

JOS.-ED.SAVA1W,
Agent"à Chicoutimi, Rue Racine

PE 1NTCRrES ar:parepour le &mai-sono, oxydes pour les couver-
sons ; peintures à plancher; peintares blen-
hes; vernis pour banas d'égliis et carrossiers
vitres, etc., eta.
arque ."Island City," P.-D. DODs&Cie

Progn ,tairas
Xo-it'éal188 et 190, rae Me GUI.

C-B. LANGC-1OT1
9 RUE BUADE, QUEDEC ET RUE N4TREI

DAME, KSOTTSAL
Ornamenta et bronses d'église, chasableriel

passeme ·teries et orfvories, che.uins de croix
etatued, bannières etc., etc.
Toute oo=Laa d, adresse à J.-M. AUBRY

9 RUE d DQUEEc, sera promptement
xeuté'.

UAteltaism d ier d.' e Qîmgise

CHICOUTIMI, ROBERVAL ET QUi'BE

LU-IDL, KERCRtD. ET VSND.iEDI
.30 A. M --D part de Chicoutimi,
.00 A. .- ArrMvye chamordja.
0 4à A. .4-Arivée à Rfobarval.
.c . M.-Irriv;e a Quebec.

aBDI, JEUD. E. SAMg.)
.OO A.M.-Dpartde Qubeo.
.is P. M.P- Anie à Chambordjn.,
-50 P. M.-Dipart de 1'oberval.
.35 P. Xd-Arnv:e a Clmamboruja.
.00 P. M.-Arrivàe à Chicoutimi.
At. IIAILDY, 4.-G. 81,0TT,

Agentg n. fret et paso. sec. et girant

~MÂMED9183!&iUeâN C C TaELIC
FdU IT Tafi L aVIE

&a Pluspiante oapagaia da monde entier
Fonds investa *bsssi,ooo

Investis s Canada 8î,30 ,o00
muraaoed priseâ aux PLUsba t t .Xîmraatg
glises, 'resbytres, Collèges, Coavents, mai-
seons Privôes et fermes, asaoarés paar 3 ans

au taux de 2 primas amuulleaQ
W14-11. NACPHsâso.49 Agent, Québec-03-PD. SAVAaÂt, sahictear pou,

ae ealane,c'oout .sti


